
Document d’appui pour la fiche 4 (version « guidée »): Le siège du KDS et la 

prison de Montluc, lieux de répression et de persécution dans Lyon occupée 

Pendant la Seconde Guerre mondiale, la police nazie appelée KDS (qui regroupe la 

Gestapo et les services de renseignement) s’installe à Lyon en mars 1943, avenue 

Berthelot. Dirigée par Klaus Barbie, elle traque les résistants et les Juifs. Les personnes 

arrêtées sont interrogées sous la torture, et parfois exécutées. Après un bombardement 

en mai 1944, ce service de répression déménage place Bellecour. 

La prison de Montluc, construite en 1921, était au départ une prison militaire. Pendant 

la guerre, elle sert à enfermer des résistants, des Juifs et d’autres opposants. En 1943, 

les Allemands prennent le contrôle total de la prison. Plus de 9 000 personnes y passent 

dans des conditions très difficiles, avant d’être souvent déportées ou exécutées. La 

prison est libérée en août 1944. 

D’après https://www.chrd.lyon.fr/musee/collections/requisition-de-lessm-par-la-gestapo  

Document d’appui pour la fiche 4 (version « guidée »): Klaus Barbie, le 
« boucher de Lyon » 

Klaus Barbie est un officier nazi, membre de la SS et de la Gestapo. En 1942, il est 

envoyé à Lyon, où il devient l’un des principaux responsables de la police politique 

allemande. À la tête de la Gestapo lyonnaise, il dirige la répression contre les résistants, 

les communistes et les Juifs. Sous ses ordres, de nombreuses personnes sont arrêtées, 

interrogées sous la torture, emprisonnées, exécutées ou déportées vers les camps 

nazis. Sa brutalité lui vaut le surnom de « boucher de Lyon ». 

Après la guerre, il échappe d’abord à la justice grâce à l’aide des services secrets 

américains, puis se réfugie en Bolivie sous un faux nom. En 1983, il est finalement 

arrêté et ramené à Lyon. Son procès a lieu en 1987 : c’est le premier procès en France 

pour crime contre l’humanité. Il est condamné à la prison à perpétuité pour son rôle 

dans la déportation des Juifs et la répression de la Résistance. Il meurt en prison en 

1991. 

D’après :  Klaus Barbie et son procès pour crime contre l’humanité à Lyon en 1987, dossier 

pédagogique de l’exposition Regards pour l’histoire, Archives départementales du Rhône et de 

la métropole de Lyon (2022). 

 


